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TRJfiUNË liBRE

La iviusiqUé Mécanique.

,..q,tie!gy~,~)~urriaux annoncent que, le
mOIS ptocfiall1, dans un de rios grands
concel'ts synlphoniqües, un !Concerto de
piano sera 'ex,écuté ,au moyen d'Un ins-
trument mécanique. . . ..

Ces sortès de machines se sont bèàu­
,coup, multipli~es. depuis queiq).les années
et, il me plaît de le reconnaître, beau­
coup perfectionnées. Elles rendent doès
services; que je veux croire inapprécia­
bles, aUx p,ëhsotines, qui, sànspossédèi:
une teëhhjEiü:ê s~ffisantè, désiféht se
donner l'lilu$iiJh d'.être pianistes. Illù­
sion bièh fâêtièè, d'liilleuts. e:oh1rilè ·tou­
tes les iilusions. Ces ex,écùtiOli,s stereo­
types, au moyen ,de manivelles et de
papi,e.rs péffores, demeui'èht niâlg'ré toüt
misétal:J.leIIi~nb . sèche,s et rigides; on y
p{:}ut sans dcJ\He régler les tnouvements
et même les ntianë-es; mais èh bloc, tout
d'une pièce, et sans œtte soup1esse infi­
nie que permet le t6ucfiH tUi'éét dès
doigt.s sût' Hl elavièr. Cê défaut d,o,it s'at·
œnHlër; j'irnàgine; lorsqu'au lieu de
jouer en solo, un i.nstrument méèaniquè
de cette nature collabore avec un or­
~hestre ; cette collaboration exige en
effet, de la part d'urt virtuose, unie atten~
tion toujours en éveil po,ur équilibrer la
sonoribé,d'8 S<1npiàIio avec celle du tlilti,
ac?èntllarit ici une basse; là, au contraii'e
colorant Un trait pu un triHe aigus, etc.
C'est à quoi la mécanique Ile ,sautait at-
teindre:, . "

,L'<e.xpétiénèe que l'.on.nousaunonce ne
pourrait donyl. ,a, priori ~t en Jout cas,
oftJ;:Ïl' ,un (')ara.etèfe ,artisl,i.qule: To~te SO­
cié,té de \~onc,el'lsj ,çligne d'estiine, d\wr:ait
r,e,fu.ser de s'y prêtér \ln ,pubHc et à UI1()
séan,ce. s9i-disant musiC;f!Je. Il ne ..peut
s:agii' iei, '~ela e:st, ip:qnifeste, qu,e çl'é,,ré­
clame et de publicité : une asso.ciation

.symphoQ.ique s:abaisserait et s,è décon­

sidM,e-rait en dissirr;lülant soùs l<:}sappa­rences d'un conèerL normal une affair,e
de, -ce g>enr.e; _ . ..

A suppôseÎ: qù'elIe s'y' raval~l, il ap'~
partiendrait au public Ete montrer: qu'il
n'est pa,? dupe et de prô~estéi'; soit par
l'absteùtion, so.it par d'âutres moyens
moins süencieux. Il y. a une dizaine d\~lIj.­
nées, nQs grands (fonêéft.s virënt se dé­
.cj1âmêP la igù~i'i\l,1 tlês eotloertûs ~ g@rre
al:l§lirdti, taiü qU'élit:! ,s'a,l,taqU:i.\t à Ii,hi!
forrrH:~ fl'fJ.J't ; g\i~r,tIè justifi'èê iS'ii 811t été
proUvé qué là fr~queq'~ d~s éohcertos
sûr Uis. pTtlgrab:\mès fût destihée suttôüt
à fav,tWisèr des fâèteu!',s de pianos. Or, là
prejlve. serç.it faite d'avark:è ,si, au piàh6
oi"t:lifiâin~, jô\i~ par un ài'tistê, SB s\Jbstl­
tuait un pian~ mécàtliqü~\ âttiohtlé par
quelques boutons, levi:èrs et inahettes ...

51, tl\nlièUrs, le pUblié slippùrt~: sMig

])l\)tichèr tètt~ ,soNe d'ihjUre à soh goû. t,il Y a une \1üti'ê e~té~5rië tltl g:êinsqUi,
sous aucun prétexte, ne de,yrait s'en ar-

ranger : Ge ~Qnt .les musiciens. II y va,
;i.oit de leûr dighité si, tomIilé je le croi,s,
lès instrumènts ihééadique,g ,sont Gon­
damnés à une irrémédiable infériorité,
so:it de lo8ur intérêt, dans l'hypothèse où
ces instrlliliert.ts devrâiètlt jam:üs&e: per­
fe,ütioI1IHlt' àU point dë rlJlidre les autœs
inutiIres .. Les musi(')iens d'or.f:.hesti'e sont
constitués eIl syndicat; cette as,sociation
impose parfois aux directeurs de oon::
certs ou de théâtr,es des .conditions ex.
b'êlrh,ethent rigoureuses, dont. quelques­
Unès me sëmbleht déraisonnables étin­
actmls,sibÏes ; I{)t les difiiéteui's èn pas­
sent ,tout d,e. même par les exigenoes du
syndicat. Qùe ,Ge syndioat s'oppose, de
toutes se,s, fODces et par tous ses moyens
-'-'- là grèvii obmprise. -- à l'introdu.ction
d'instruments méc,aniques sur l'estrade
d~s ,COl1Jccrts, où. jusqu'ici paraissaient
selileIilent des itl,s.trumêtJ.l:s o,i'dinaires, il
n;y aura qli\inè Voix parmi, les, musi­
dëris, paI'tiii Lès êritiqu13s êt parli:il lé;;
amateurs, pour l'e,ncourager dans sa
prci.f.ëstation et, a!l besoin, pou'r le sou­
tenir dânssa rebellion.
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Libres Propos

LA CRÛE DU tA
Cè h'ëst .P!l~ l~ ~e!hequi montê, en

l'autbhihoê H1l3, c'e~t le dJàp,a,stJtl. Lê tri
d'alarhié flit pOlissé, en,,1911, par notre
confrêr~ BoschtJ-.t dans l'Eèh6 de Pari •..

A ;celt{j ~pb,ql1e le 111 qui habituellement
atteirÜ Sin yibrations" èii, .comptaIt aéJà
S92, è~ lad~t:i.W~r~ éxtîêi:'iiêilcë a dohné
près di'! 900 .. OU §'âi'i'êtêl'a~t-il ?

La questicJtl ttliéi'itl:l ékarri,én car cette
,crue a des 'conséquences que ,certains
jlll§',etlt graves: Déjà les MI1üili'i,èes ~hèr­
cnetlt aU fond de lapoitritl,fj. l'ut qu'èllès
ne trouvent plus. Quant aUx itlusit\iêf1S
d'orchestres; iJs àUgtilètltèrit leur {lütil~
lage - selon leui' instrument - de Cor­
des et peaù,x rehftH'cées, de beic.s i'é.ti'ê­
cissables" deliJb>ulisses doubles, d'anches
corhées; de « bq.caux »supeI'IPooables"
etc:, eté.:: Ev.idenùnellt cela va faire mar,
chei> le iCômmerce etl !Ce qui tn:lst pas fi

dédaignèr fi l'appro.che du joui' de l'an,
fournIr des idées de cadeaux aUX dOM'
teurs perplexès, l\Iais; la 'I11usiqt1~ y trou­
vèra:t.:e.lle son ,compte? Croyez-Vous que
les .chefs d',o,rohestré pUiissent ~ 'en don~
naht. pgur base de l'aécord un là trop
élevé - ajouter du pIquant, de l'imp-J\évu,
de l'attrait aux sempiternelles produc­
tiohs anCiestrales figui'ant àl.Ix progrlU1i:
mes; iêt dOllli,er une s9rt~ d~ palliatif à la
fréqu,ence des exécutions qui agit sur la
sel1i!?ibiliJ!é pubIique à la façon d'un êtei­
gno.ÏI'::r ? GrQyez::yous aussi que, paf oe
m~,rrie p.tocêM, ils fournissent plus d,e
l'elief, de couIeur, .d'éclat. au,* .èotnppsi­
tio.ns des ,i'èllneS ? L'eur talent, leur fidé-




